
Sacs de farines entreposés un 

peu partout, baguettes prêtes 

à la cuisson, seigles en rang, 

boules bien rondes, couron-

nes croustillantes… tout y est. 

Assis dans le fond de son four-

nil, entre sacs de pains et ma-

gazines de pains, Paul déguste 

des parts de tartines après 

une nuit de travail. Il tient son 

petit commerce avec sa fem-

me depuis près de 20 ans et 

utilise toujours les mêmes 

méthodes de fabrication, lé-

guées par ses ancêtres. 

 

Les chouquettes ripent 

Pour les viennoiseries, le choix 

des pâtes est très important. 

Puis, l’artisan va pétrir dans le 

four. Sa pâte, Paul l’affine, il la 

bichonne. Il lui parlerait pres-

que. Par exemple il n’hésite 

pas à masser les brioches. 

Autre élément : ne pas oublier 

de doser sur des tares. En ef-

fet, la précision est de mise 

pour une qualité gustative 

optimale. La pelle à cuisson 

(plus de fourche dans l’âtre !) 

est prête à l’emploi. 

- Mon pain cuit au feu de bois, 

c’est essentiel pour le goût. On 

a même fait un feu de poutres 

un jour. C’est pour vous dire 

l’importance… 

A force de nous parler de sa 

passion, Paul en oublierait 

presque d’arrêter la cuisson. 

- Vite ! Je vais me râper les 

flûtes ! Il était temps.  

Quand on aborde la concur-

rence des grandes surfaces ou 

des chaînes de boulangerie, 

comme celle à son nom, Paul 

est plutôt confiant : 

- Ce sont les choses du temps 

vous savez. La société évolue 

et la boulangerie aussi. Cepen-

dant, nous ne jouons pas sur la 

même gamme alors je peux 

tirer mon épingle du jeu. Si les 

gens veulent du bon pain, ils 

savent où ils doivent venir ! 

Mais hors caméra, il est plus 

vindicatif et n’hésite pas à cri-

tiquer des méthodes agressi-

ves et mensongères: 

- Ces gros mythos méritent des 

claques ! peste-il. 

 

Gâteaux en batterie 

Paul voit enfin dans la boulan-

gerie, un rôle d’animation dans 

la rue. L’association des com-

merçants dont il fait partie 

l’aide à concevoir des évène-

ments associant le public : 

- On organise des loteries pour 

gagner plein de gâteaux. Cela 

permet de fidéliser les clients 

au passage.  

Voire de liquider des invendus 

restés en batterie dans l’arriè-

re boutique depuis plusieurs 

jours, mais ça, personne n’en 

parle. Mais entre les enfants,  

Ces pâtissiers : quels types ! 

L’argus de l’année des pneus 

est très attractif. Divers exem-

ples, lus dans plusieurs annon-

ces : « Pneus quasi-neufs en 

excellent état ». Et des intitulés 

comme celui-ci, on en trouve 

des dizaines.  

Le problème c’est que beau-

coup sont mensongers et qu’il 

faut souvent réparer les pneus. 

Car sur les routes, ils peuvent 

provoquer des chutes. Cette 

crise touche même paraît-il des 

écuries de F1 à la recherche 

d’économies. Ils pourront tes-

ter leur efficacité lors de la 

prochaine confrontation : un 

inédit, le Grand Prix du Vatican. 
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Pneus sur le net: attention 
aux arnaques ! 

Groupes de chroniqueurs 

Pour recevoir nos publications ou pour y participer, n’hésitez pas à vous brancher sur le lien : 

amicaleduson.free.fr 

En 1899, la « Jamais Contente » court au 
but : dépasser les 100 km / heure ! (1.c) 

Paul est boulanger-pâtissier à Rennes et connaît un franc succès.  Pour l’Amicale du Son, il dévoile les secrets de sa fabrication.  

attention aux fâcheries ! Sinon 

pas de gâteaux !  

 

Pont pour Pâques ? 

- Pas de vacances pour Pâques, 

c’est là où nous réalisons une 

bonne partie du chiffre d’affai-

re de l’année! » affirme Paul. 

Quelques-unes de ses spéciali-

tés à base de chocolat : les 

œufs de Bob, les truffes dans 

les caisses, les pignes de la 

Reine, les tripes de Pâques, les 

délicieuses poules pas miteu-

ses et bien d’autres encore. 

Nous prenons congé de Paul, 

non sans regrets, et fonçons à 

nos feuilles de chou, coucher 

nos souvenirs sur des liasses. 
 

           (26 c.) 


